Guindaille Peignoir

Sur « Le plus fort c’est mon père », de Lynda Lemay
Comment t’as fait Francotte
Pour pas te rendre compte
Que j’ai bien trop la cote
Pour que tu m’démontes
Est-ce que t’es imbécile
Ou juste inconscient
Pour me battre faudra être patient

Tu crois vraiment Francotte
Que j’ai peur de toi ?
Mais comme on l’sait mon pote
Chien qui aboie ne mord pas
Ah ça pour t’la péter
Y a du monde au balcon
Dis-moi t’en as pas marre d’être un gros con ?

Refrain
Mais où vais-je trouver
Un ennemi de ma valeur ?
Qui à-fonne sans gerber 
Qui temporise pas des heures ?
Regarde un peu ta pomme
T’es épais comme une carotte
J’ai pas d’chance en somme
Ma némésis, c’est Francotte

Comment ça se fait, mon gars
Que parmi les comités
T’ait choisi les Pharmas
Et tous ses attardés
Au final ça t’va bien
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Mais t’y ajoutes l’inconscience des tocards

Comment tu fais Francotte
Pour pas t’mettre à chialer
Chaque fois que tu barbotes
Dans ta gerbe de pédé
L’amnésie de la défaite
Chez toi est bien violente
Car chaque soir il faut que tu retentes

Refrain
Mais où vais-je trouver
Un ennemi de ma valeur ?
Qui à-fonne sans gerber 
Qui temporise pas des heures ?
T’es aussi cher à mes yeux
Qu’une fausse note
Mais bon, faute de mieux
Ma némésis, c’est Francotte

À la chapelle des psychos
J’ai fait exprès de perdre
Pour que t’aie l’impression
De pas être une grosse merde
J’suis pas ta femme, j’te fous ma bite
Bien profond jusqu’à la glotte
Et j’éjacule des litres
Dans ta p’tite gorge, Francotte

Ca doit te faire bizarre
D’ingurgiter autant
Si t’arrives pas à tout boire
Demande à ta maman
Elle quand elle avale
Elle gerbe pas, elle rote
À sa place, j’vivrais mal
D’être ta mère, Francotte.

Faut prendre tout ça bien sûr
Au 28ème degré
Même si pour toi c’est dur
D’à-fonner d’la Chimay
Bien plus qu’un rival,
Tu es aussi mon pote
Je suis content que tu sois
Ma némésis, Francotte

